
LOUVECIENNES 
Patrimoine architectural 

 L'aqueduc de Louveciennes, parfois appelé aqueduc de Marly : construit entre 

1681 et 1685 par Jules Hardouin-Mansart et Robert de Cotte pour amener aux 

réservoirs desservant les châteaux de Versailles et de Marly l'eau pompée dans la 

Seine par la machine de Marly située sur la commune de Bougival, au nord, en 

contrebas de Louveciennes. Il s'agit d'un canal tapissé de plomb de 640 mètres de 

long supporté par 36 arcades de 23 mètres de hauteur. L'eau montée de la Seine est 

acheminée dans la tour dite du Levant (classée Monument historique) puis, à 

l'extrémité sud de l'aqueduc, un siphon dans la tour dite du Jongleur, amène l'eau 

aux réservoirs de la Batterie à Marly. Sous l'aqueduc, on trouve le cimetière paysagé 

de Louveciennes, ainsi que la batterie des Arches. Après la guerre de 1870 contre la 

Prusse naît la nécessité d’ériger un ensemble de fortifications visant à protéger Paris. 

La Batterie des Arches de Louveciennes fait partie de l’ensemble défensif dit Séré de 

Rivières autour de la capitale construit à partir de 1879. 

 Le sentier de la mi-côte, au hameau de Voisins, qui traverse l'ancien site des 

installations de la Machine de Marly qui conduisait les eaux de la Seine à l'Aqueduc 

de Louveciennes. On peut y voir notamment les ruines de la ferme de la mi-côte 

peinte par Alfred Sisley. 

 Le château de Madame du Barry au village de Voisins  : à l'origine, un manoir 

dénommé Pavillon des Eaux est construit, en 1684, sur une assez grande propriété 

le long du chemin de la Machine, pour le gouverneur de la machine de Marly, Arnold 

de Ville ; il est agrandi, en 1769, par Ange-Jacques Gabriel pour Madame du Barry en 

1771, Madame du Barry fait construire par Claude Nicolas Ledoux le Pavillon de 

musique, archétype du néoclassicisme, en surplomb de la falaise qui domine la 

Seine, au nord du domaine ; ledit pavillon sera déplacé et éloigné de la falaise en 

1923 par son propriétaire, le parfumeur François Coty ; à la fin du XIXe siècle, un 

châtelet est construit par Pasquier le long du chemin de la Machine ; l'ensemble fait 

partie aujourd'hui d'un domaine séparé ; à l'extrémité sud du domaine, un pavillon de 

réception composé de deux pavillons d'entrée reliés est construit par Goury en 1897 

et 1898 ; il constitue aujourd'hui la troisième portion indépendante de l'ancien 

domaine. 



 La Pharmacie du Barry, maison où Madame du Barry entreposait ses "herbes". Elle 

fut peinte par Auguste Renoir. 

 Le château de Voisins : à l'origine, un château fut construit à la fin du XVIIe siècle 

qui fut acheté en 1696 par Louis Oger de Cavoye puis devint propriété de Louise 

Élisabeth de Bourbon-Condé, princesse de Conti. Vers 1820, constatant sa vétusté, 

son propriétaire, le comte Hocquart de Turtot  le fait démolir puis reconstruire (la 

configuration du bâtiment est alors celle d'aujourd'hui). En 1857, le domaine est 

acheté par Charles Tavernier : celui-ci y fait construire en 1858 le pavillon de Voisins, 

qu'il fait entourer d'un jardin situé le long du chemin de Prunay ; en 1874, il confie les 

clés du domaine à Jules Beer, qui en laisse la jouissance à son fils, Guillaume Beer. 

Lorsque ce dernier meurt en 1913, sa femme Élena partage le domaine, se réserve 

le pavillon et cède le château et son domaine à son oncle, Robert de Rothschild. 

Depuis 1946, le domaine est la propriété de BNP Paribas, qui l'utilise comme centre 

de formation. Le domaine comporte aussi le château de Bellevue, en bordure de 

colline. 

 Le pavillon de Voisins, où résida et mourut Leconte de Lisle. Il est situé le long du 

chemin de Prunay. Il fait partie aujourd'hui du domaine du château de Voisins 

appartenant à la BNP. 

 L'église Saint-Martin-et-Saint-Blaise : le chœur à chevet plat remonte au 

XIIIe siècle. La nef a été amputée de deux travées en 1818. Le clocher, inspiré de 

celui de la collégiale de Poissy, a été construit à la fin du XIXe siècle, à la faveur 

d'une « restauration » radicale. 

 La cloche de l'église a un diamètre de 1 130 mm. L'inscription suivante y est 

gravée :  

L'an 1707 jay ete fondue et nommé Louise Adelaide par Mgr le duc de Bourgogne et 

son auguste épouse jay été refondue en 1775 et bénite sous les mèmes noms par 

Mgr Jacques Charles Fourmentin curé de ce lieu - Vncent Ledet et Michel Gagne 

étant marguilliers/ Deprez fonder du Roy ma faite a Paris. 

 Château du Pont : le pont, les douves et le portail, du XVIe siècle, et les bâtiments, 

des XVIIe et XVIIIe siècles, sont inscrits aux Monuments historiques (1947 et 1948). 

Le Domaine remonte au XIVe siècle. Il est entouré de fossés et de douves alimentés 

par le ruisseau de Montbuisson qui descend de la forêt située juste au-dessus. Le 

château remanié à différentes époques est acquis par Yves Gaudais en 1514 et 



passe ensuite par ses descendants à la famille Nau et aux Demanche. Le château a 

été récemment entièrement restauré par les descendants actuels de la famille 

Demanche. 

 Le château des sources fut construit à la fin du XVIIIe siècle et Mme Vigée Le Brun y 

résida. Il fut reconstruit dans sa forme actuelle par la famille Thélier en 1868. En 

1965, le parc du château a été loti et est occupé aujourd'hui par la résidence 

Dauphine composée de 7 petits immeubles de standing. 

 La résidence Dauphine, ensemble d'habitations des années 1960 construites dans 

le parc du château des Sources. 

 Le château de l'étang, ou château Mallet, construit en 1853 et habité par les 

banquiers Mallet, puis par les banquiers Vernes (Phillipe Vernes a épousé Alice 

Mallet). Le parc fut loti en 1965 pour la construction de quelques immeubles en 

bordure de la rue du Pressoir. Mais l'essentiel du parc fut préservé et est aujourd'hui 

le parc municipal des Trois grilles. Le château est aujourd'hui occupé par une 

association municipale, la Maison de l'étang, ainsi qu'une dépendance le long de la 

rue du pressoir. 

 Le Château de Louveciennes dit aussi château du Parc, construit au XVe siècle par 

Jean de Louveciennes sur la base d'un château fort et rebâti lors de la deuxième 

moitié du XVIIIe siècle, inscrit aux Monuments historiques en 1941 et 1990 ; devant le 

château, sur la rue, se trouve la fontaine dite du Parc. Dans le parc, un pavillon est 

appelé la « Petite Folie » de madame Vigée Le Brun car il aurait été son atelier. Les 

derniers propriétaires occupant furent la famille du petit-fils de Georges Clemenceau 

avant qu'il ne soit acquis par la Caisse des Dépôts qui y fit construire « La résidence 

du parc du château » destinée à loger des fonctionnaires parisiens. 

  « La résidence du parc du château » ensemble d'habitations construit en 1958 par 

Paul Herbé et Jean Le Couteur. Ensemble architectural classé au patrimoine 

architectural du XXe siècle comprenant dans son parc des œuvres de François Stahly 

 Le Château Beauséjour, actuel hôtel de ville. Construit juste après la révolution, la 

propriété s'étendait depuis la route de Versailles jusqu'à la rue de la Paix. Les 

derniers propriétaires le cèdent à la commune en 1937 qui en fera l'Hôtel de ville 

après de nombreuses transformations. 



 Le Château de Prunay, situé à flanc de colline sous le hameau de Voisins, chemin 

de Prunay. Un premier château fut construit vers la fin du XVIIIe siècle et le début du 

XIXe siècle ; détruit au cours du XIXe siècle, il fut rebâti au début du XXe siècle. Sa 

ferme fut lotie et est devenue le Hameau de Louveciennes. On peut encore y voir un 

pigeonnier. 

 Le château Louis XIV est un château construit par Emad Khashoggi (déjà 

propriétaire du château du Verduron à Marly-le-roi) entre 2008 et 2011. Il a été 

construit sur les terres de l'ancien château du Camp (construit par le Dr Duborgia en 

1888), lui-même installé à l'emplacement d'un ancien camp militaire destiné à 

accueillir les régiments employés à la construction du château de Marly. Il a été 

conçu sur le modèle du château de Vaux le Vicomte, afin de répondre aux canons et 

aux règles de proportions et d’ornementation issues de l’Antiquité, tels qu’ils étaient 

régulièrement repris au cours du XVIIe siècle. Le Château Louis XIV est un bâtiment 

économe en énergie, entouré de douves sur trois de ses côtés et se compose de 

7 000 m2 construits dont 5 000 m2 habitables. Mohammed ben Salmane Al Saoud, le 

prince héritier d'Arabie Saoudite, en fait l'acquisition en septembre 2015 pour 275 

millions d'euros. 

 Le pavillon de la Châtaigneraie, vaste maison de style colonial construite au début 

des années 1920 pour le maréchal Joffre après la fin de sa carrière militaire, ainsi 

que le mausolée dans lequel repose le maréchal, au cœur du parc du domaine de la 

Châtaigneraie. 

 Le manoir du Cœur-Volant, situé le long de la côte du Cœur-Volant, y résidèrent le 

Comte de Paris et sa famille des années 1950 aux années 1970. Ce manoir fut 

construit en 1819 et fut occupé par de nombreux propriétaires. Le parc, la propriété et 

ses dépendances fut morcelé en 4 lots en 2003. 

 La propriété Pellechet, au Cœur-Volant. Construite en 1744 pour loger des 

habitants chassés par la construction de l'abreuvoir du château de Marly, elle fut 

occupée par la famille Pellechet à partir de 1855 qui la restaura ainsi que les jardins. 

 Le Musée promenade de Marly et Louveciennes, situé à l'entrée du parc de 

l'ancien château de Marly, à la grille royale en haut de la côte du Cœur Volant. 

 La Ferme des Deux portes. Située sur la route de Versailles, en face de la route des 

deux portes séparant le parc du château de Marly de la plaine du Trou d'enfer. Elle 



fut au temps de Louis XIV une des fermes dépendantes du château de Marly. Elle fut 

notamment occupée par le député Jean-Paul Palewski. 

 La poste de Louveciennes, place des Combattants, bâtiment remarquable construit 

en 1935 et inauguré en 1936 (architecte M. Picard). Bâtiment classé à l'inventaire du 

Patrimoine. 

 L'école Doumer rue du Président-Paul-Doumer, très beau bâtiment datant de 1932 

et arborant de magnifiques fresques en mosaïque. 

Lieux-dits et lieux remarquables 

 La plaine de Villevert, prolongeant au sud la plaine du Trou d'enfer et le parc du 

château de Marly. Elle est bordée au sud par l'autoroute de Normandie. Elle fut le lieu 

d'une bataille mémorable lors de la guerre de 1870. Par la suite elle fut affectée au 

quartier général de l'OTAN, le SHAPE, Le grand quartier général des puissances 

alliées en Europe (SHAPE en anglais). C’est en 1951 que l’OTAN décide d’implanter 

son état-major à Louveciennes. Il était précédemment situé à l’hôtel Astoria sur les 

Champ-Élysées. Le SHAPE de Louveciennes connaissait plusieurs annexes dont le 

camp de Voluceau sur la commune de Rocquencourt, depuis occupé par l’INRIA, et 

un abri anti-atomique situé dans la carrière des Champs-Fleuris au Mesnil-le-roi sous 

la forêt de Saint-Germain-en-Laye. Le lycée du SHAPE, devenu depuis Lycée 

international de Saint-Germain-en-Laye, accueillait au château d’Hennemont les 

enfants des militaires étrangers présents au SHAPE. À proximité du château, sur la 

plaine d’Hennemont qui relie la forêt de Saint-Germain à celle de Marly fut aussi 

construit « le village du SHAPE », comprenant 163 logements pour le personnel 

militaire du SHAPE. Après le départ du SHAPE le terrain de la plaine de Villevert fut 

occupé par CII Honeywell Bull et restera en friche au départ de cette entreprise. Le 

terrain aujourd’hui propriété de Unibail-Rodamco-Westfield (déjà propriétaire de Parly 

2) fait l’objet d’un projet d’aménagement mixant habitations, bureaux, commerces et 

espaces verts.  

 Le Trou d'Enfer. Plaine semi-boisée, située en majeure partie sur le territoire de 

Marly-le-roi, elle fait la jonction avec le parc du château de Marly, en haut du tapis 

vert, dont elle est séparée par la route forestière des deux portes. Au sud elle est 

bordée par la plaine de Villevert. Dans cet espace clos, on trouve une ferme encore 

en activité, la ferme du trou d'enfer et qui fut une dépendance du château de Marly, 

ainsi que le fort du Trou d'enfer qui faisait partie du système de fortifications avancé 



de Paris. Ce territoire giboyeux fut jusqu'en 1995 dévolu aux chasses présidentielles. 

Il est aujourd'hui géré par l'ONF et visitable lors des journées du patrimoine.  

 Le hameau du Cœur-Volant, en bordure du parc de l'ancien château de Marly, 

comprenant notamment le Manoir du Cœur-Volant dans lequel résidèrent le Comte 

de Paris et sa famille des années 1950 aux années 1970. Dès 1699, le hameau fut 

constitué par la construction d'habitations pour reloger les familles expropriées par 

les travaux de l'abreuvoir. Au cours des décennies suivantes, le hameau se peupla 

de cabarets et de maisons domaniales choisies pour leur proximité avec le château 

royal. Entre la côte du Cœur-volant et la nationale 186 (route de Versailles), on 

trouve de nombreuses propriétés.  

 Le hameau de Voisins, ancien hameau à l'écart du village, où l'on trouve le château 

de Voisins et le château de Mme du Barry.  

 Le hameau de Montbuisson, ancien hameau à l'écart du village, il fut habité 

autrefois par des cultivateurs qui avaient des vignes dans le quartier des Coteaux 

qu'il jouxte à l'ouest. Une maison de retraite y fut installée dans l'ancienne demeure 

Thureau dont le parc fut loti et est aujourd'hui occupé par les immeubles de la 

résidence Montbuisson.  

 La forêt ou bois de Louveciennes faisant partie de la forêt domaniale de Marly, 

mais séparée de celle-ci par la Nationale 186 (ancienne voie de Versailles à Saint-

Germain-en-Laye). Elle forme un même ensemble avec le bois de Beauregard, situé 

à la Celle-Saint-Cloud, dont elle est séparée par les terres du château Louis XIV.  

 Le chemin des Gressets, il borde par le sud-ouest le Bois de Louveciennes. Il longe 

les grands réservoirs de Louveciennes, situés en vis-à-vis des grands réservoirs de 

Marly construits sous Louis XIV pour recueillir les eaux de la machine de Marly.  

 Les Champs-Louis, champs cultivés entre le chemin des Gressets et le Bois de 

Louveciennes, comportant notamment des vergers et des parcelles gérées par des 

associations.  

 Le Hameau de la ferme, sous le hameau de Voisins, le long du chemin de Prunay 

descendant à la Seine.  

 


